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fingt-huitiéme anniversaire de
‘La Voix des Bois-Franes”
A l’occasion du vingt-huitième anniversaire de

“La Voix des Bois Francs”, qu’il me soit permis de
rappeler ici quelques souvenirs sur l’existence pas-
sée de cette publication, du rôle prépondérant du
journal local, de l’intérêt vital que tout citoyen
doit lui manifester.

Apparue sur la scène journalistique le 25 oc-
tobre, 1928, “La Voix des Bois Frahçs” fut loin
d'émettre ses premiers accents au souffle d’une ère
de progrès économique. Au contraire, cette épo-
que était celle de la crise. Mais, dans l’âme du fon-
dateur de ce journal, feu Camille Duguay, de vi-
vante mémoire,il n’y eut jamaisde crise. Optimis-
te toujours, il jeta les yeux sur l’incomparable ré-
gion des Bois-Francs, pour la doter d’une voix aux
accents profondément catholiques,religieux ct pa-
triotiques.

Depuis plus d’un quart de siècle, cette voix
s'est élevée, chaque semaine, pour diffuser la se-
mence de bons écrits. Des adhésions réconfor-
tantes, venant de personnages autorisés, souvent
nous parviennent, nous tendant une main secoura-
ble dans la route à poursuivre.

Tout dernièrement, au prône de la messe domi-
nicale, au cours d’un appel à la coopération desfidè-
les à l’égard des journaux catholiques, le zélé Curé
M. l’abbé Antonio Parenteau signala l’esprit chré-
tien de certains journaux locaux, de belle et bonne
tenue, “La Voix desBois Francs” est toujours de-
meurée à l’avant-garde de tous les bons mouve-
ments.

Depuis sa fondation, il y a vingt-huit ans révo-
lus, le rédacteur ou la rédactrice de “La Voix des
Bois Francs” ont dépensé le meilleur de leur intel-
ligence, de leurs talents, de leur coeur et de leur
temps à répandre, par la plume, la semence des
saines idées, au service de la religion, de la société,
des individus, de la patrie.

Loin de moi la pensée de croire que mes écrits
ont une haute portée philosophique ou littéraire.
Non. Cependant, je crois fermement à l’opportu-
nité de l’humble ruisseau ou dela sourceà l’eau pu-
re. Le premier rafraîchit, en l’égayant, la pente
des côteaux et les sinuosités légères des vallons. La
source désaltère le voyageurfatigué. L’un et l’au-
tre rendent d’immenses services.

Ainsi, le bon journal accomplit une mission,
malgré les embûches,les difficultés de tous genres.
Il pénètre dans les foyers, où l’on veut bien l’ac-
cueillir. Il dispense des paroles de réconfort, des
enseignements pratiques. Il devient un ami, dou-
blé d’un éducateur.

Le journal devient le directeur intellectuel de
ceux qui le lisent. Dans nos vies modernes, il est
le phare, la lumière, l’Evangile. Onlit plusle jour-
nal que l’Evangile,

Quel magnifique instrument que le journal !
, Le journal quotidien, cependant, est plus spé-
cialement destiné à la diffusion des nouvelles. Il
faut en recevoir un, si l’on veut être renseigné sur
les activités de tous genres qui marquent chacun
des jours de la semaine.

. Cependant,l’esprit doit-il être satisfait de con-
naître seulement les affaires d’autrui ? Non, sans
aucun doute. C’est pourquoi le journal hebdoma-
aire, conscient de ses obligations de semeurs

d'idées, joue un rôle extrêmement important dans
Une localité, une région. Hélas ! pourquoi tant de
catholiques, tant de citoyens, par ailleurs bien pen-
sants, ne le comprennent-ils pas ? “Pourquoi ont-
ils un bandeau sur les yeux ? et que près d’eux se
trouve une force, une puissance, sans qu’ils songent
à s'en servir ?”

Nous devons le dire, à la louange de nos lec-
teurs, la presque totalité de nos abonnés nous de-
Meurentfidèles; et nous leur en sommes infiniment
Téconnaissants, parce que leur fidélité est une preu-
ve de leur appréciation. Cependant, le nombre de
nos lecteurs n’est pas encore assez grand. Nous
voudrions voir pénétrer notre publication dans
tous les foyers dela ville et de la région, afin d’ap-
porter, chaque semaine, à chaque famille, un mes-
Sage d amitié, de joie, de consolation, de charité.
;ar enfin, si l’on écrit, c’est pour être lu ...! Pour
: fiver a cette fin, nous avons besoin du concours
e Ceuxqui nouslisent déjà, dans “La Voix des Bois
s'ancs. Et pour m’exprimer plus éloquemment,
J'émprunte les paroles d’une autorité.

Mgr Tissier, évêque de Châlons (France), a
me duMa voume intitulé “Les Soucis d’une Fem-

aux femmes T » une série de conférences données
cet lo vent. a dernière, qui sert de conclusion à
“Les et tres apostolique volume, a pour titre
extrais Le mes du monde et les oeuvres ...”. Jen
de instam passages suivants : “Je vous recomman-

C’est là nent lapropagande de la bonne presse.
tion Socle mains un moyen tout puissantd Ac-
premis e. Vous en userez de deux manieres:

€rement, en ne lisant plus, comme vous le fai-

réun

 

 

Funérailles de Soeur
Sainte-Anna

Il y a quelques jours, avaient

lien en la chapelle de la Maison
Mère des R. SS. de l’Assomption

de la Sainte Vierge, de Nicolet,
les funérailles de ln Rvde Soeur
Sainte-Anna, née Ezéma Cloutier,

décédée à l’âge de 57 ans après

avoir passé 38 ans en religion.
Cette religieuse est morte su-

bitement au couvent de cette com-

munauté situé à Salem Mass

(province de l’Immaculée-Concep-
tion).

Un premier service funèbre fut

chanté en l’église de Salem, Mass,
et la dépouille mortelle fut trans-

portée à la Maison Mère de Nico-
let où un second service fut chan-

té par M. l'abbé Emile Dussault,

aumônier de la Communauté.
On remarquait au sanctuaire le

Rév. Père Yves Bernard, s.mm.
du Noviciat Ste-Marie des Pères

Montfortains de Nicolet et M.

l'abbé Bosuslav Bénès, aumônier
adjoint de la Communauté,

On remarquait dans la nef :
M. R. Bérubé, entrepreneur de
pompes funêbres de Salem, Mass.

et M. J. O'Shea de Salem Mass,
la Révde Mére Sainte-Priscille, as.

v., Supérieure provinciale, pro-
vince de l'Immaculée-Conception,

Lowell, Mass, la Révde Soeur
Marie de In Purification, a.s.v.,

Maîtresse provinciale des Etudes,
Lowell, Mass., la Révde Soeur Ga-

briel-de-Marie, as.v.,, Supérieure

au Noviciat Saint-Joseph, Peter-
sham, Mass., la Révde Soeur Ste-

Anne, as.v., Assistante locale au
couvent de Salem, Mass, le Per-

sonnel religieux de la Maison-

(suite à la page 4)
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@ M. Marcel CLEMENT, profes-

seur et écrivain bien connu, don-

nera la première des trois confé-

rences de la séance de vendredi

après-midi, 9 novembre, au 12e

congrès annuel de l'Association

Professionnelle des Industriels, à

Québec, au Château Frontenac. Ce

congrès, qui aura lieu du 8 au 10
novembre, a pour thème: “Exigen-

ces et dynamisme de l’entreprise

ture et sa légitimité”.

    

 

privée”. Le sujet de M, Clément

est: “L'entreprise privée, sa na-

Lors de la dernière séance du
conseil de la ville de Nicolet, Son
Honneur le maire J.U. Caron a

fait rapport aux membres du con-

seil qu’il a rencontré Son Exe. Mgr
Albertus Marlin, évêque de Nico-
let, au sujet du projet des Révdes

Soeurs Grises de Nicolet de cons-
truire un hospice pour abriter les
vieux et vieilles dépourvus de for-
tune en remplacement de l’Hôtel-

Dieu détruit par un incendie le
31 décembre 1955. Ce nouvel édi-

fice est projeté sur la propriété des
Soeurs à un endroit où M. Benoît
Bégin, archiviste-paysagiste, pré-
voyait du lotissement. TI s’agit

de savoir si cette Communauté
consentirait à certains change-
ments pour la construction de cet

édifice,
Lors de cette entrevue avec Son

Excellence, celui-ci a plutôt suggé-

ré que le lotissement soit éloigné
vers le nord, ou vers l’ouest en

direction du cimetière actuel,
Quant à l'assiette des rues pro-

du Séminaire, ces rues ne seront
pas possibles, les Autorités du

Petit Séminaire ne voulant pas
tbriser l’aspect nctue] de ce bocage
et .voulant le conserver comme un

travaillé à la confection de ce bo-
cage pendant Jeurs études au vieux
Séminaire de 153 ans de Nicolet.

Son Honneur le maire J.U.
Caron fait aussi part au conseil
qu’il a, en compagnie de l’échevin

M. Morrissette, ip. du Ministère
de Ia Voirie. T1 a appris que l’é-
largissement de la route No 3, de-
puis les limites de la ville dans

la route des Quarante pour se ter-

miner à l’entrée du Pont Trahan
en passant au-dessus du cratère

formé par l’éboulis du 12 no-

vembre 1955 sera commencé immé-
diatement. Ce travail s'’effectue-
ra particulièrement sur le terrain
où la nouvelle Cathédrale, l'Evê-

ché et le Centre Catholique seront
construits. Cet élargissement em-
piètera aussi sur une partie du
grand parterre en face du Petit

Séminaire.
M, Morrissette a aussi déposé

entre les mains deSon HonneurJe
-Maire le plan concernant ces tra-

3 vaux,

Quant au passage de cette route
sur la pelouse du Petit Séminaire
y pratiquant un angle d'environ

45 degrés, il n’y a rien de décidé

d'une manière définitive pour le
moment. On étudie le projet de
tracer cette route selon un angle

 
GY permettrait d’épargner cette

propriété,

| Ce travail -d’élargissement de la
route nationale No 3, (Marie-Vic-

torin) à l'entrée de la ville dans
le rang des Quarante met les au-

torités du Petit Séminaire dans
l'obligation de déplacer certains

bâtiments. La vieille buanderie,
la maison dite Landry, l'atelier et

plusieurs bâtiments de la ferme du
Petit Séminaire situés sur le côté

nord de la rue Brassard devront
disparaître. Déjà une grange de

grande envergure est disparue.

Elle fut transportée chez son ac-

quéreur de St-Grégoire à environ

4 milles de Nicolet il y a quelques

jours. Ce transport attira un

grand nombre de curieux tant du

Séminaire que de la ville. La ba- 
 

jetées, devant traverser le bocage'

souvenir des anciens élèves qui ont

Forcier, rencontré Son Exec, Mgr

À. Martin, évêque de Nicolet et

 tes trop, vous les femmes, sans discernement sou-

vent, avec une curiosité passionnée, la littérature

épouvantable d’aujourd’hui que les mauvais au-

teurs jettent en pâture à tous les mauvais ins-

tinets.” “En second lieu, appliquez-vous à la diffu-

sion des idées saines, manifestées dans les bons

journaux, accomplissant ainsi une oeuvre sociale et

catholique, au premier chef, et qui réclame aujour-

d’hui les plus grands concours.” “Soyez des apo-

tres dévoués, en I'accréditant par vos suffrages, en

lui recrutant des abonnements, en payant des abon-

nements.”
Puissent ces paroles être entendues et ces di-

rectives mises en pratique.

Il ne s’agit pas seulement des journaux des

grandesvilles, mais aussi des hebdomadaires de pe-

tits centres, si influents dans leur milieu. Les

Papes ont vigoureusement insisté sur ce devoir qui

incombe aux catholiques.

Marthe LEMAIRE - DUGUAY

Entrevue du maire avec Son
Exc. Mgr A. Martin

lance de ces bitiments disparai-
tront bientôt.

Le rond-point prévu au plan di-
{recteur d'urbanisme de M. B. Bé-

gin à l’entrée du pont Trahan fera
bientôt l’objet de travaux très
considérables et redonnera à cetle

partie dévastée de la ville de Ni-

colet un aspect tout à fait nouveau
Le cratère formé par l’éboulis

du 12 novembre 19656 sera vraisem-
blablemen rempli et deviendra le

point de jonction de quatre artères
qui permettront de se diriger vers
l’ouest de la rivière Nicolet, vers
le Bas de ln Rivière, à la rive du
fleuve ct en direction de St-Gré-
goire en passant dans le nouveau

quartier religieux de cette ville.
L'ancien centre des établisse-

ments religieux deviendra le coeur

de la ville d'où partiront les ra-
mifications routières vers les qua-

tre points cardinaux.
Des bornes sont déjà placées

le long de la route conduisant à

,St-Grégoire et elles servent aetu-

ellement de “balises” à ce que sera
prochainement le route des Qua-

rante, prolongement de la rue

Brassard qui deviendra le centre

religieux de cette ville.
Pour accomplir ces multiples

travaux dans le rang des Quarante

it a fallu abattre ln magnifique
haie d'arbres qui ornait les deux

côtés de ce rang. Ce n’est pas
sans un certain regiel que la po-

pulation de Nicolet voit disparaître
cette haie d'arbres qui faisait

l'orgueil du rang des Quarante.
L'accomplissement de ces tra-

vaux fera disparaître le triste sou-

venir du désastre du 12 novembre
1955 alors qu’un éboulis emporta

dans la rivière Nicolet une partie
du plus beau quartier de cette
ville. Les traces de cel éboulis
seront donc bientôt effacées com-

me le sont actuellement en partie

les traces de l'incendie qui a dé-

truit le centre commercial de celle
ville, le 21 mars 195% Le beau

travail accompli par Son Honneur

le maire J.U. Caron el ses acolytes
{lu conseil de cette ville qui se sont

dévoués corps et fme pour le
prompt relèvement de la ville de
Nicolet mérite les félicitations et
la reconnaissance de toute la po-

pulation de cette ville.

 

 

Désastreux incendie

Dans la soirée de jeudi, le 11 oc-
tobre courant, un désastreux in-
cendie n réduit en cendre le gu-

lage de M. Bruno Mailhot situé

dans le rang des Quarante à proxi-
mité de la ville de Nicolet.

L'origine de l’incendie est dû à
une certaine quantité de gazoline

qui avait été répandue sur le plan-
cher accidentellement. Une explo.

sion s'est produite et en un ins-
tant tout le garage de débossage

et de réparations était en feu, Ce

garage étant situé en dehors des
limites de la ville ne joussait pas
des services publics de la ville
particulièrement de l'aqueduc.

Etant obligé de puiser l’eau à la

chaudière dans un puits, les nom

(suite à la page 4)

 

Population de Nicolet

M. l'abbé Alphonse Allard, curé
de in cathédrale de Nicolet, vient
de terminer sa visite paroissiale
annuelle des trois paroisses fai-

sant parties de ln cure de Ja ca-

thédrale, à savoir: ln ville de Ni-
colet et les paroisses St-Jean-Bap-
tiste de Nicolet el Nicolet-Sud,
D'après les statistiques fournies
par M. le curé Allard, ln ville de
Nicolet compte 555 familles re-

présentant 2781 mes; les parois-
ses de St-Jean-Baptiste de Nicolot

et de Nicolet-Sud comptent 196

familles représentant 1131 dimes,
Le grand Nicolet compte un

total de 760 familles représentant
3934 âmes. On comple ln pré-

sunce de 22 non catholiques.
Les communautés religieuses, le

clergé, les étudiants et les étu-

dinntes se chiffrent au nombre

d'environ 2,000 âmes. ln totalité

complète de ln population de tout

Nicolet se chiffre done à environ

6,000 âmes,
 

Guide de la grande scie

La plupart des scieries dans

l’industrie sont maintenant équi-
pées de guides pour In grande scie,

lesquels peuvent être ajustés avee
nssez de sûreté pourvu que l'on

prenne certaînes précautions. Les

au

11 fut tué instantanément.

justement en place n'a pas pris la

outil glissa et su main fut entrai-

née dans la scie en mouvement,

Amputation de quatre doigts.

c— Un employé remplaça par un
écrou une poignée

brisée. En ajustant cel écrou, son

outil glissa sur In tête de cot é-

erou el il subit de graves blessu-

res à la main dans la seie en mou-

vement,

I] est possible que votre scicrie

n'ait pas eu à déplorer ce genre

d'accidents, mais peuvent-ils sur-
venir? Les règlements de sécurité

suivants doivent être mis en prali-
que pour ajuster le guide de la

scie.

1— Le chariot doit toujours ê-

tre placé au bout du rail pour a-
juster le guide de la grande scie.

2— Le levier du chariot doit être

immobilisé au neutre au moyen
d’une serrure spéciale.
8— [La scie doit être complète-

ment arrêtée avant de dévisser les

écrous qui retiennent l'ajustement

en place. . (suite à la page 4

 

Les membres des clubs 4-H de

participer à de nombreuses acti-

vités, peuvent prendre part à 17

concours provinciaux. Déjà des

centaines de membres se sont îns-

crits au concours de leur choix et

profiteront des mois d'hiver pour

remplir les conditions qui sont

exigées. La participation à Ces

concours a rapporté dans le passé

de tres bons résultats et a permis

à un grand nombre de membres

4-H d’acquérir de nouvelles con-

naissances sur les sciences natu-

relles.

Les concours sont divisés en

deux sections. Il y a d'abord les

concours ouverts aux membres

4-H te] que l’emploi de l'électricité,

l’artisanat, la protection des forêts,

chasse et pêche, broderie, couture,

art culinaire et enfin, un nouveau

concours de chapeaux. D'autres 
la province de Québec, en plus de|

17 concours ouverts
aux membres 4-H

concours sont ouverts aux clubs

4-H c’est-à-dire que tous les mem-

bres du club peuvent y participer
et s’habituer ainsi à travailler en
équipes; ces concours sont le re-
boisement, l’embellissement, la

sylviculture, ete. etc.

Des prix de $100.00 sont accor-
dés aux clubs qui gagnent les
concours collectifs tandis que des

bourses d'étude de $200.00 sont re-
mises aux gagnants provinciaux

des concours individuels. Ces ré-
compenses sont un grand stimu-
lant pour tous les concurrents et

ont permis à plusieurs 4-H de
poursuivre leurs études soit au

collège ou à l’université. À chaque

année, quelques milliers de dollars

sont ainsi partagés entre les ga-

gnants des divers concours provin-

ciaux 4-H à l’occasion du grand

congrès provincial qui a lieu au

début du mois d'août, 

accidents décrits plus bas indiquent

Un scieur, en ajustant le

guide, à négligé d'appliquer la ser-

rure sur le levier du chariot, lais-

sant ce dernier près du pont à bil-
lots. Le chariot avança soudnine-

ment entraînant la victime dans
le chemin de la scie en mouvement.

en tournant l’écrou qui relient I'n-

précaution d'arrêter Ja scie. Son

d'ajustement

Lors de ln dernière séance du:
conseil de la ville de Nicolet, les
soumissions de Lorenzo Rousseau

Ltée au prix de $28,00 ut de M.
Mnurille René au prix de $28.50
pour ln livraison do 28 tonnes de

charbon pour le chauffage de l’é-
difice de l'aquedue de cette ville

ont été ouvertes.
Attendu que la soumission de

Lorenzo Rousseau Liée est lu plus
basse, sur ln proposition de l’é-

chevin Deshnies celle-ci est unn-

nimement necoptée.
Sur la proposition de Véchevin

Couture le compte de M, Roger

Désilets Ine, au montant de $1,-

130.60 pour la construction d'un

mur de béton dans la ligne de di-
vision de la propriété de Me An-
dré Vigeant el ln ruelle longennt

vette propriété n été unanimement

Chronique municipale
Couture, il est unanimement déci-

dé que In réclamation de Cour-

chesno & Courchesne nu montant

do $1,430.37 représentant la part

que In ville doit rembourser dans

ln construction du mur mitoyen

séparant ln nouvelle bâtisse Cour-

chesne & Courchesne et le terrain

que la ville possède voisin de cot

edifice sur ln partie du contre

commercial de celto villo soit ne-

ceptée et payée.

En réponse à une ‘demande du

Dr Geo, Etienne Roy, sur la pro-

position de Yéchevin Forcier, lo

conseil l'aviso qu'il ost prêt à lui

vendre In partie de terrain dont

il aura besoin voisin de l'édifice

Courchesne & Courchesne au prix

de $70.00 le pied linéaire,
Sur ln proposition de l’échovin

Deshnies, In demande do permis 
approuvé eb lv paiement ordonné.

Sur la proposition de l’échevin

de construction de M. Fornand

Talbot est unanimement necordée,

 

Pere Euge
I y eut dix ans le ler noût der-

nier, le Fondateur de la l‘raternité

Sneerdotale et des Oblates de Bé-

thanie s'éteignail presqu'au  ler-

me de ses quatre-vingl-six ans a la

core temps de profiter de co dixié-

Les 2 journaux su

» . .

res gloires de notre terroir,
clairement, cependant, que .

la maladresse en ajustant le|/- File du Canada-français

guide de la grande scie exisle St-Jérôme n vu naître le 24 noût

encore, 1860 ce “Lion du Nord”, Bon hui-

assez peu gâté, d'un bon Docteut

voir trouvé comme un

d'Eucharistie. H dirigen son ser-

vant de messe vers l’Institul du

St-Sacrement du 1 Fymard, Ac-

cepter une telle décision
dire: l’exil à 20 ans.

H. Religieux du St-Sacrement
Faisant le saut dans l'inconnu,

E. Trovost part pour ln France,

puis Ja Belgique, H est premier

Canadien à se donner à cette Con-
grégation. Né Amôtre, le fervent

novice, profès en 1888, ne se con-
tente pas d'adorer Jésus voilé en

son Mystère d'amour, Jeune Père,
T1 Lui suscite, jusqu'à 46,000, des

prêtres adorateurs el réparateurs.

HI; Fondateur
Parvenu à la quarantaine, le P.

Prévost est frappé par les néces-

Beuvrière, France, N'esl-il pas en-

me anniversaire pour nous rappe-

ler le PERE EUGENE PREVOST
qui semble être l’une des plus gran-

des figures de Prêtre qu’ait produit
notre jeune Eglise eanadienne, of

suns contredit l'une des plus pu-

tième d’une famille de quinze en-

fants, il véeut dans un foyer, aussi

heureux que chrétien, Faul-il par-
ler de “conversion” comme 15, Pré-

vost erut devoir le faire? L'enfant,

de pays de colonisation semble a-
nouven

h— Le contremaitre du moulin, “Chemin de Damas”, KL pour tou-
jours, it fut “saisi” iv 17 ans par

le Christ-désus, M. lLecoeq, de St-

Sulpice, se trouva sur la route de

ce jeune philosophe épris à fond

voulnil

A l'honneur d’un grand apôtre
du Sacerdoce: le vénéré

ne Prévost
sités du Snecrdoce, Les oouvres ur-

pentes flenvissent dans l'église,

pour sider les misères humaines

des gens du monde, Comme Mère

Mavrie-Léonie, faut-il qu’un autre

enfant du Canndn-français snovi-

fie sn première vocation, pour al-
léger le Prêtre? Fort de l'appui

du Pape Léon XIII, il imagine une

vraie fraternité Sncerdotale, joi-

nant nu culte de l’Hostie le ser-

vice des prêtres âgés, infirmes ot

hesopneux de Loute manière, el

doublée d'une Oeuvre de Soeurs.

Aimant encore sa première Fu-
mille religieuse, il n° conscience

d'entrer dans sa voie définitive,
longue d'un quasi demi-siècle. Que

de sodffrnnees lui sont venues el

de In part de gens de bien, nssez
haut placés parfois! Comme son

“cher Jésus”, il connut un nban-

don très erucifiant: Iéonie, sa

soëur  benjamine, choisie comme

pierre d’assise de ses chères Oblu-

tes, le plunle là el s’en va avec

BC4 compagnes - moins une -
vers un idéal jamais réalisé, Mais

les l'apes, de Léon XITT à Pie XII,

sont là pour le protéger.

Conseil national de la
JAC

Les IR-19-20-21 octobre, à

l'Ecole d'Agriculture Notre-Dame

des Krables (Brigham Co. Brome)

In J.A.C. tiendra son conseil nutio-

nal d'octobre,

Les aumdniers, présidonts, pré-

sidentes, trésoriers, Lrésorières

de 22 fédérations (du Québec, de

l'Ontario, du Nouvean-Brunswick
let de l’Ouesl) sont ntlendus.

Pendant le conseil, il y aura une

étude d'Action Catholique présen-

tée par M. l'abbé Félicien Rousseau

de l‘Action Catholique Canadienne

iprésentation des bilan et budget

(suite à la page 4)

 

 
 

agricole sont ou
Lundi, le 15 octobre courant, à

8 heures a.m, s’ouvrait à l'Ecole
d'Aggriculture de Nicolet, les cours
de formation agricole donnés sous

les auspices du Service de l'Aide à
la Jeunesse. Trente-six délégués
venus des comtés de Nicolet, Ar-

thabaska, Drummond, Richelieu,

Wolfe, Lotbinière, Mégantic el

Yamaska, représentant environ

une vingtaine de paroisses, se sont

rendus à l’Ecole d'Agriculture de

Nicolet pour suivre ces cours an-

nuels; pendant Ta présente semai-

ne.
Ces cours sont donnés annuelle-

ment à l'Ecole d'Agriculture de

Nicolet depuis maintenant 4 ans

date de la fondation de l’Assem-

blée des Jeunes Ruraux grâce au

beau travail accompli par les agro-

nomes - propagandistes Fernand

Martel, de Nicolet, et Vincent La-

nouette, de Victoriaville. Depuis la

fondation de ce mouvement de nom-

breuses jeunes filles et de nom-

breux jeunes gens en ont suivi les

activités.

Ces cours font suite aux assem-

blées-mensuelles qui se tiennent de

septembre à juin dans les parois- 
Les cours annuels de formation

verts
qui viennent assister à ces Cours it

Nicolet y puisent les directives qui

leur assurent ensuite la marche à

suivre lors de leurs assemblées

mensuelles dans le cours de l’année

future.

Un ou deux délégués de cercles

peuvent assister & ces cours. Tou-

tes les principales matiéres agri-

coles sont passées en revue pen-

dunt ces cours. Une dizaine de

professeurs spécialistes en matière

d'agriculture viendront d'un peu

partout faire bénéficier cette jeu-

nesse rurale du fruit de leurs con-

naissance et de leur expérience.

Du 15 au 19 octobre, quatre

cours par jour ont été donnés ct

chacun a été suivi d’un forum.

Chaque jour s’est terminé par une

soirée sociale où on étudia l'orga-

nisation des loisirs dans les cen-

tres ruraux.

L'assemblée des Jeunes Ruraux

profita’ aussi de cette occasion pour

tenir sa réunion générale. Plu-

sieurs autres jeunes ruraux sont

venus se joindre à ceux qui sui-

vaient ces cours pour procéder à

l'élection de l'Exécutif de l’As-

semblée des Jeunes Ruraux, jeudi ses où existe un mouvement de

jeunes agriculteurs. Les délégués le 18 octobre.
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LE NICOLETAIN, vendredi, 26 octobre, 1956

chauffeur et deux aides qui voya-
geajent avec lui furent tués ins-

Suns suggérer l'emploi d'un gen-
re particulier de signal de danger,

une compagnie membre de l'Asso-
ciation utilise présentement un pe-
tit drapeau de métal 4” par 5”,
peint avec de la peinture lumineu-

~ . | La Turboglide fait partie d'un
i AUTORISE CCMME ENVOI POSTAL » choix de 22 équipes de puissance, tantanément,
% % conforme à ln tendance qui a in-

i de seconde classe fenà unLipontIcontreion des autos ' 2,
> 3 ces derniéres années,ve MINISTERE DES POSTES, OTTAWA %| Chevrolet offre 20 modèles de
i 5% voitures 1957, et le plus vaste as-
CORSHORIADRASAELAKSARKDCESECOSEOONESCOABC| sortiment de teintes dans son his-

La "Chevrolet 1951" offre une
variété de moteurs

La Chevrolet 1957 comporte le

plus vaste choix de moteurs jamais
offerts aux automobilistes cana-
diens par un fabricant de voiture

à prix modique. La gamme des
moteurs Chevrolet comprend un

moteur six cylindres et quatre VS.
Les puissances vont de 140 à 283
chevaux-vapeur.

Le six cylindres développe 140
CV. Les V8: 283, 250, et 245 CV

pour le “Corvette V8”; 220 CV
pour le Super Turbo-Fire “283”;

185 CV pour le Turbo-Fire “283”
avec transmission automatique et
165 CV avec transmission Syn-
chro-Mesh et Overdrive: enfin 162

CV pour le Turbo-Fire “265,

Chacun de ces moteurs a subi
des améliorations mécaniques, mais

l'augmentation de puissance — le
maximum en 1956 était de 225 CV
— résulte principalement d’un plus
grand alésage, de l'emploi d'arbres

à cames à plus haute levée et d’un
système d'injection de carburant.

Le moteur Corvette, disponible
en équipement facultatif dans tou-
tes les voitures Chevrolet, sera do-
té d'un système d'injection de car-
burant RAMJET, dont révaient
depuis si longtemps les ingénieurs
en automobile. Chevrolet fait oeu-
vre de pionnier, dans ce domaine,
pour sa catégorie. C’est l'une des

toire: en tout, 460 combinaisons

de teintes et de modèles, à compa-
rer à 364 au début de la produc-

tion de 1956, Des 17 teintes oxté-
rieures, sept sont nouvelles. Les

carrosseries suivantes seront of-

À offrir cet avantage, cette année.
Grâce à la puissance plus docile et
au réchauffage plus rapide qu’as-

sure ce système, on prévoit que
l'industrie en général l'adoptera|
d'ici quelques années.

Dans le “six” et le meilleur mar-

ché des V8, la cylindrée n’a pas

changé. Elle reste à 235 et 265 po.

cu. respectivement. Celle des plus
puissants V8 atteint maintenant

283 pouces cubes,

L'alésage à été accru d’un hui-
tième de pouce dépassant celui du

V8 le plus puissant de 1956; il
atteint maintenant 3.875 po. La[à
course des pistons de tous les Che-
vrolet “huit” est de trois pouces.

C'est l’une des plus courtes dans

l'industrie. Elle contribue à assu-
rer une puissance sans affort.

Tous les moteurs à grand rende-
ment sont construits à partir d’un
bloc-moteur de 283 pouces; les va-
rintions portent sur le système de
carburation, le rapport de com-
pression, les arbres à cames et les
soupapes. On emploie des lève-sou-
papes mécaniques dans les moteurs
spéciaux, à très grand rendement,
dont les rapports de compression
atteignent 10.5 à 1 avec injection
de carburant. Un système de lu-
brification sous pression aux gale-
ries des lève-soupapes remplace
l’ancien système calibré, dans tous rares marques, sans égard au prix,

CHEVROLET 1957
Dans une déclaration qui a pris

aujourd’hui presque toute l'indus-
trie de l'automobile par surprise,
General Motors of Canada a an-
noncé qu'un système d'injection de
carburant et une nouvelle trans-
mission automatique à triple tur-
bine feront leurs débuts dans les
Chevrolets 1957,

Le système d'injection de car-

burant RAMJET, dont rêvent de-
puis longtemps les ingénieurs en

automobile, sera présenté dans ‘e

moteur Corvette, un puissant nou-

veau V8 de 283 CV, qui sera offert
en équipement facultatif dans tou-
tes les voitures Chevrolet.

Les Chevrolet 1957 seront en
montre prochainement chez les dé-
positaires. En même temps, aura
lieu la présentation de la nouvelle
transmission “Turboglide”.

Au point de vue apparence géné-
rale, les Chevrolet 1957 diffèrent
grandement des modéles 1956. Leur
longueur hors tout a été prolon-
gée de deux pouces et demi, mais
le profil horizontal ultra-fuyant
de leur nouvelle silhouette donne
l'impression que ces voitures mesu-
vent plus que leurs 200 pouces de
longueur. Toutes les carrosseries
sont plus basses; la hauteur de ja
coupole a été réduite d’un pouce
et demi et la surface des pare-bri-
se a été considérablement agrandie.

Toutes les autos Chevrolet pré-

les V8.

fertes dans la Chevrolet 1957;

Bel-Air: sedan a deux ou i qua-

tre portes, coupé sport à deux por-
tes, sedan sport à quatre portes,

décapotable, station wagon Nomad
et station wagon à six places et al
quatre portes,

Doux-Dix: sedan à deux ou à
quatre portes, coupé club et coupé

sport à deux portes, sedan sport à

quatre portes, station wagons à
Six places et à deux ou à quatre
portes, ct station wagons à neuf
places et à quatre portes,

Un-Cinquante: sedan à deux ou

quatre portes, sedan “Utility” et
station wagon à six places et à
deux portes.

Corvette: modèle sport à deux
places, avec toiture en tissu, à
fonctionnement manuel ou automa-
tique, ou à toiture solide en plas-
tique.

Bien que la Chevrolet 1957 pré-
sente nombre de perfectionnements
qui accroitront le confort et la sé-
curité de conduite, l'intérêt porte
principalement sur la vaste gam-
me de moteurs, la plus considéra-
ble qu’ait jamais offerte un cons-
tr

que. Les Chevrolet 1957 offrent
un moteur six cylindres et qua-
tre moteurs huit cylindres, de puis-
sance allant de 140 à 283 cheveaux-
vapeur.

ucteur de voitures à prix modi-

Le “six” développe 140 chevaux.

Les “huit”: 283, 270, 250 et 245CV
pour le Corvette V8; 220CV pour

le Super Turbo-Fire “283”; 185CV

 sentent un train avant des plus

 

…ù bord du

robustes, comportant un ensemble
pare-chocs et protecteurs, grille de
radiateur et feux de stationnement
encastrés. Des ornements de capot
en forme de fer de lance ajoutent
une note moderne à l'ensemble. Ce-
pendant, la ressemblance entre les
trois séries Chevrolet s'arrête là.
Une fois de plus, Chevrolet offre
des intérieurs et des extérieurs ex-
clusifs dans chacune de ses séries.

Pour ce qui est des perfection-
nements mécaniques des nouvelles
Chevrolet, l'injection de carburaht
RAMJET remplace le carburateur.

pour

transmission

CV avec Synchro-Mesh et Over-
drive; enfin, 162CV pour le Tur-

bo-Fire “265”.

le Turbo-Fire “283” avec

automatique et 165

Tous ces avantages font de la

Chevrolet la voiture la plus extra-
ordinaire dans l’histoire de cette

marque et assureront sa supériori-
té continue dans la catégorie des
autos de prix modique.

Signaux pour véhicules
en stafionnement

Grâce à la puissance plus docile et| Le développement rapide des
au réchauffage plus rapide qu’as-|moyens de transport mécanisés
sure ce système, on prévoit que
l'industrie en général V'adoptera
d'ici quelques années. Chevrolet
fait oeuvre de pionnier, dans ce
domaine, pour sa catégorie, et se-
ra l’une des rades marques, sans
égard au prix, à offrir cet avan-
tage, cette année,

La transmission Turboglide est u-
ne exclusivité Chevrolet. Elle porte
le principe de la conversion du
couple — présenté pour la premiè-
re fois dans la Powerglide Chevro-
let, en 1950 — à un nouveau som-
met d'efficacité.

La triple turbine — à caracté-
ristiques de rapport infiniment va-
riables — fournit une puissance
de poussée ininterrompue, à toutes
les vitesses. On ne “sent” aucun
changement de vitesse, à toutes 

Un voyage reposant

peut être

accidents lorsqu’il est nécessaire
de stationner un véhicule (automo-
bile ou camion), sur un chemin de
charroyage ou une route nationale.

la cause de nombreux

Ce qui suit est un exemple réel
et typique d’une tragédie survenue
sur une route nationale et qui il-
lustre bien
gnaux:

la nécessité des si-

Un camion chargé de billots
voyageait Ia nuit sur une route na-
tionale quand il eut une panne de
moteur et le chauffeur abandon-
na le camion sur le bord de la rou-
te, sans prendre la précaution de
placer des signaux pour indiquer
sa présence. Le chauffeur d'un se-
cond camion
même direction n’a apparemment
pas aperçu assez tôt le camion en
stationnement et l’a heurté.

voyageant dans la

Le

dont vous vous souviendrez longtemps...
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Le Super Continental
est en service entre

MONTRÉAL et
-

Il ne vous en coûtera
Super Continental et
voyage, à la portée de
depuis la couchette

pas plus cher de voyager par le
un vaste choix de conditions de
tous les budgets, vous est offert,i jusqu’au salon privé. Que vous des-cendiez dans une des grandesvilles le long du parcours

se jaune et attaché à une petite
barre de métal rond. On peut se

procurer ce petit drapeau chez:
The Hercules Sales Ltd, 3454 Dun-

das St. West, Toronto, Ontario.

(Quebec Pulp and Paper
Safety Association)

Chevrole! présente...
(sulte de 1a page 3)

face, dotés de signes rouges, sont
de lecture très facile: les feux-té-
moins de la génératrice et de la
pression d’huile sont placés au
sommet du groupe d’instruments,
et se répèrent instantanément. De
mêmo, des feux verts clignotants
servent de témoins pour les indica-
teurs de direction. :
Un système de ventilation entiè-

rement nouveau aspire l’air à tra-
vers des bouches à filtre, placées
aukdessus de chaque phare. L'air
parvient au compartiment des
voyageurs par des orifices de ven-
tilation, des deux côtés du tableau
de bord.

Par leur apparence extérieure,

les Chevrolets 1957 diffèrent d'u-
ne façon marquante des modèles
1956. Leur longueur hors tout a

 

 

 

été prolongée de deux pouces et

demi, mais Te profil horizontal ul-,

tra-fuyant de la nouvelle silhouet-
te donne l'impression que ces voi-'
tures mesurent plus que leurs 200
pouces de longueur, Toutes les car-

rosseries sont plus basses; la hau-
teur de la coupole a été réduite
d'un pouce et demi; la surface du
pare-brise a été considérablement

agrandie,
Toutes les autos Chevrolet pré-

sentent un train avant des plus

robustes, comportant un ensemble
pare-chocs et protecteurs, grille de

radiateur et feux de stationnement
encastrés. Des ornements de capot

en forme de fer de lance ajoutent

une note moderne à l'ensemble,

 

3e centenaire …
(suite de la page 3)

+

séder des confréries du Rosaire.

Comme diplôme, la permission é-
crite ne venait pas directement de
la main du Maître Général. Mais

le document, émané du Couvent de

Puris, en avait toute la valeur,

parce qu’à l’époque, depuis les Ac-

tes du Chapitre de Venise en 1592,
la législation dominiacaine le per-

mettait, et que, comme délégué, le

Père Thebault en avait tous les
pouvoirs.

V. — Retour de Marie Favery en

Nouvelle-France. — Revision
par le Supérieur de la Mission

vait duré vingt mois. En revenant

à Québec (en même temps que le

tabernacle commandé par son dé-
funt mari; donc au plus tard le
24 août 1649), c'était maintenant
ia Veuve de Ropentigny, encore

jeune femme, de 33 à 35 ans, Mais

l'épreuve avait fécondé sa mission

mariale: la Supplique du Rosaire
avait été agréée et approuvée en

bonne et due forme,

Seulement, plus d’un an plus tard,

le 28 octobre 1650 (deux mois a-
vant la bénédiction de la nouvelle

église), ce ne fut pas ainsi que

l’entendit le Père Jérôme Lale-
mant, s.j., supérieur de la Mission,
Dix jours avant d'entreprendre un

voyage d'affaires en France, il re-
visa le document du Père Thebault,

o.p. Pour être logique avec lui-

.|même, à titre de Grand-Vicaire de
j'Archevêché de Rouen qui préten-

dait avoir juridiction en Nouvelle-
France, il ne pouvait admettre en

même temps celle de Paris. De sa
main, il ajouta sur le document

quelques lignes pour le signifier.

Il fut du reste très conciliant. Pour
lui, l’erreur, n’était que matérielle:

méprise par ignorance du véritable
lieu de juridiction. L'essentiel de

la permission n’était pas touché.
Il voulait bien suppléer à tout ce

qui manquait au droit. Ainsi le

document corrigé, il l'approuvait
maintenant, et permmettrait lui

aussi “par ces présentes l’érec-
tion et l'establissement de la sus-

ditte confrairie de Notre-Dame du

Rosaire es susdittes, églises de ce Le voyage de Marie Favery a- nays de la Nouvelle-France".

 

Le splendide et nouveau coupé sport Bel An
avec carrosserie Fisher

 

VI, — Première phase du’
Rosaire au Canada

La première phase de la Fonda-
tion du Rosaire au Canada ve-

nait de se terminer. Dans sa fer-
veur pour le Rosaire, une laique,
— Marie Favery — avait pris

l'initiative, vers 1647, de le solli-
riter, en ‘s’occupant d'une Suppli-
que au nom de toute la Nouvelle-

France. Elle porta elle-même la
requête à Paris, en en revint deux

Ans après, avec la double permis-
sion de l’Archevêché et du Couvent

de Saint-Jacques. Aucune démar-

che ne se fit du côté de Rome, Au

Canada, cette question du Rosaire

heurta sans accidents la juridiction

fantôme de l’Archevêque de Rouen,  

Après trois ans de
exactement d'octobre
tobre 1650, lu Confrér
re n’était pas encore é
part au Canada. Seule
sion de l'ériger avait é
avec tous les avantages
et indulgences, La dema
vait été faite, sou
peu trop laique par
pour tous le pays,
vue ecclésiastique,
firent plus précieu
furent accordées

négociation,
1647 à €

le du Rosai,

Tigée null
la Permis
t donnée
Spirituely
nde Enà,

forme u
Marie Faery,

Au point de
les T'éponses Q

5 Une

RES: permission,d'ériger et qi
tablir la Confrérie du Rosaire p,
Nouvelle-France,
soulignera jamais

mais — on ne

trop — dansle
trois églises alors existante, deQuébec,

réal,

Trois-Rivières et Mop

Jean-Marie BEAUREGARD, ,,
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PIMPANTE, PUISSANTE, PARFAITE!

longue et plus basse parce qu

Nouvelle depuis les roues jusqu’au toi

 

t, telle est la Chevrolet 1957.

Un premier coup d'oeil suffit pour vous rendre compte que sa silhouette
est entièrement nouvelle, mais en promenant votre regard surles lignesd'une
impeccable harmonie, vous ne sauriez manquer d'admirer l'élégance de son
nouveau capot, le dessin hardi de sa nouvelle grille, ses phares à capuchon
profond, le chic incomparable de ses ailes arrière. La “Chev” 1957 est une
nouveauté, et cela
plus longue ct plus basse.

Mais clle est nouvelle de bien d'autres façons aussi . . . nouveaux moteurs
. choix de deux transmis-

sions automatiques disponibles moyennant supplément: la Powerglide ultra-
perfectionnée 1957 ct l'incomparable Turboglide pourvue de friples turbines
pour des accélérations d'une rapidité insurpassée et une douceur de marche
inégalée. La Turboglide est unique en son genre: c’est la plus nouvelle et la

V8 facultatifs, de puissance allant jusqv'à 245 CV*..

paraît ! Elle paraît plus longue et plus basse parce qu'elle est

 
ELLE VIENT D'ARRIVER! ELLE EST FORMIDABLE!
ALLEZ VOIR LA CHEVROLET 1957 AUJOURD'HUI,

À la tête de sa classe par la hardiesse de ses lignes (elle paraît plus
elle l'est) et grâce à sa transmission

automatique Turboglide a triples turbines, à son nouveau V8 et a une
foule de dispositifs nouveaux, y compris un injecteur d'essence
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Pour renseignements ef
location, consultez
votre agent du
Canadien National,   de promenade, et développent jusqu’à 283 CV.

Venez voir aujourd'hui la nouvelle voiture qui d
autres — la nouvelle Chevrolet 1957!

  Seuls les concessionnaires Chevrolet (ER arborent cette marque célèbre

amele pion à toutes les

ou que vous vous rendiez directement à Van lus douce de toutes les transmissions automatiques.
OTTAWA sup Cr 1 ancouver par puper Continental, les mêmes avantages vous sont

ASIFWINNIPEG offerts. Vous pourrez prendre un léger repas ou choisie ET POUR LA PREMIÈRE FOIS...
EDMONTON Votemepréfériez diner dansl'atmosphère luxueuse du eurogyGrundend Le plus important perfectionnement des moteurs depuis l'apparition desJASPER gon-restautant. Si vous le csirez, une automobile de ponible, moyennant suppti- soupapes en tête. Les moteurs Chevrolet & injection d’essence Ramjet sontVANCOUVER location vous attendra dans les principaux centres, ant. disponibles moyennant supplément pour les modèles Corvette et les voitures

 

Le nouveau sedan Bel Air4portes — une des superbes
nouvelles Chevrolet

NICOLET TEL.:298
+

C-657CF

saan

HOULE AUTOMOBILE ENRG.
RUE ST-JEAN - BAPTISTE
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(REDO CONSOLATEUR
Je crois que Dieu compte les larmes,
Qu'll a pitié de nos travaux,

De nos chagrins, de nos alarmes,
De tous nos maux.

Je crois qu’Il connaît la

Qui saigne au fond de notre coeur

Je crois que seul Il en mesure
La profondeur.

Je crois que Dieu nous donne un rôle
À soutenir jusqu’au tombeau,

Mais qu’Il mesure à chaque épaule
Chaque fardeau.

Quand la tâche nous semble lourde,
Pénible et pesante, je crois ‘

Que jamais Sa grâce n’est sourde
A notre voix.

Je crois qu’un jour sonnera l'heure
Où tous nos maux serontfinis,
Où nousprendrons notre demeure

En paradis.

Là, les larmes que nos coeurs sèment
En bonheur sans fin germeront,
Là, je crois que tous ceux qui s'aiment

Se reverront.

ITTERAIRE
|

CRO

blessure

 

Troisième cenfenaire du Rosaire
au Canada

En 1647, le 24 septembre, eut
jeu, à Québec, la pose de la pre-

mitre pierre de la nouvelle église,

depuis l'incendie de Notre-Dame

de Recouvrance en 1640. Ceci vou-
hit dire qu'assez prochainement

‘es exercices que l'on faisait à la

place de ceux de la confrérie du
Rosaire ne se tiendraient plus pro-

visoirement dans une salle haute
Je la maison des Cent Associés,

mais bien dans l’église paroissiale

régulière de “Notre-Dame de la
Conception”, Ex-voto marial, cette

“Notre-Dame-de-Paix” d'après le

“lan de 1645, devait même compor-

ier “aux deux cotés du grand au-

tel deux chapelles”. Celle de gau-
che pourrait facilement servir au

Rosaire !.. Marie Favery y son-
zeu-t-elle? Quoi qu'il en fut, sans

vus tarder, elle entreprit, au nom
les habitants de la Nouvelle-Fran-
«e, de demander par écrit et à qui
*% droit la Confrérie du Rosaire.
Le Supérieur de la Mission était
sors le Père Jérôme Lalement;
le “tenant place de curé”, le Père
Barthélemy Vimont: tous deux Jé-
suites,

!. — Requête adressée aux
Dominicaing de Paris

Mais la Confrérie du Rosaire ap-
bartient, de droit exclusif, à l'Or-
dre de Saint-Dominique, et il n’y
en avait pas encore de représen-
tants au Canada. Il fut done tout
saturel de penser d’abord aux Do-
minicains du pays d'origine et dejCoMNaître la date pour savoir en
s'adresser au “Grand Couvent” de-
Sairt-Jacques, à Paris. Ce vénéra-
ble couvent de 1718 avait déjà
abrité saint Dominique, le Père du
Rosaire, et il était devenu, en
France, le centre de cette dévotion
mariale, tant pour le menu peuple
‘le pour les personnes de qualité,la famille royale et la nation elle-
meme. Pour y arriver le plus sûre-
ment possible, l’on choisit comme
festinataire de la requête, et sans
8 nommer personnellement, le
Prieur des Jacobins”, c’est-à-dire
! ri .€ Supérieur local des Dominicains  du couvent Saint-Jacques.
À première vue, la “SuppliqueFrance au Canada, Chose certaine,

du Rosaire” est un peu enchevê-
trée dans sa rédaction, et contient
des répétitions. Cependant l'objet
convoité se distingue très bien des
motifs évoqués, en phrases moder-
nes, Les habitants de la Nouvelle-
France, de Québec, Trois-Rivières
at Montréal, désirent avoir au
pays l'établissement de la confré-
rie du Saint-Rosaire. Comme as-
sociés, c’est pour en gagnerles in-
dulgences, avoir droit aux privi-
léges, mais c'est avant tout pour
augmenter la dévotion envers la
sainte Vierge. Evénementreligieux
qui prendra place à côté de la con-
sécration de la Nouvelle-France à
saint Joseph (en 1924 par les Ré-
collets), et à la sainte Vierge (en
1637 par Louis XIII). Cette Con-
frérie du Rosaire ne fera que con-
tinuer et augmenter cette protec-
tion mariale sur le pays.

La première, Marie Favery si-

gna la requête pourl’endosser per-
sonnellement, et la passa ensuite

à deux de ses proches parents:

à Jacques Le Neuf, gouverneur

des Trois-Rivières, et à Jean-Paul

Godefroy, son gendre. La quatriè-

me signature “Bellanger” (avec

un a) est difficile à identifier; il

ue s’agit certainement pas d’un

“François Bellenger” (avec un e).

‘Malheureusement, ce document

ne mentionne ni le lieu, ni la date

de sa rédaction. C’est assez nor-

mal pour une requête du temps.

Mais nous, nous avons besoin d'en

quelle année la Nouvelle-France a

demandé officiellement le Rosaire.

Nous proposons 1647. 1646 serait

probablement trop tôt; l’église n'é

tait pas encore commencée. 1948
serait sûrement trop tard. Indubi-

tablement la supplique a été écri-

te et signée au pays, à Québec mê-

me, lieu des domiciles de Marie

Favery et de son gendre. Car ce

dernier, Jean-Paul Godefroy, re-

vint de France à Québec, le 14 août
1647, et n’y retourna que le 23 sep-

tembre 1648, alors que Marie Fa-

very partira avec son mari et la

flotte, le 21 octobre 1647, et que

le 31 juillet 1648 elle écrira de
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BOISSUN DELICIEUSE — Recommandés pour la
préparation d’une eau de régime, pour les personnes
utteintes de rhumatismes, d'affections du foie — des * 1
reins — de l'estomac et de l'intestin. — Un anchet |
BA? bouteill» d’un lltr, d'eau fruide — bien boucher.
— Ponsant être bue dans le courant de la journée.
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IMPORTER DE FRANCE

TOUTES IMITATIONS
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 REFUSEZ

Les erampes aux jambes
longtemps dé considérées c
plaindre,
depostesun enfant,

es découvertes récentespermis d'établir qu’il neTo pasdu tout de celà, I] est maintenantconnu que les crampes aux jambesdans la grossesse, sont des symp-tomes de déficience de calcium,Bien plus, cette déficience en cal.cium qui est responsable descrampes dans les jambes, peut êtreimmédiatement corrigée par unemédication qui soulage la futuremaman de ces douleurs fugaces, et
en même temps, améliore l'état desanté du futur enfant.
Le nouveau traitement médicalconsiste dans l'absorption quoti-

dienne de comprimés du nom deCalcisalin, qui augmentent le ni-
veau du calcium dans le sang de lamère, et par conséquent, améliore
la source de calcium pourle fétus,Ces comprimés contiennent ducal-
cium,d’une formuletrès différente
de celle qu'on trouve normalement
dansles aliments à protéines,tels
le lait, les oeufs, la viande, les pois
secs, les faves et autres, 3
Dans ces aliments,le caleiumest

associé au phosphore. Dansla plu-
part, la proportion de phosphore
excède de beaucoup celle du cal-
cium. De plus, le phosphore rivalise
avec le calcium pour être absorbé
dans le sang. Même si la diète
d'une femme est parfaitementbal-
ancée, elle peut manquer de cal-

Calcium Pour Le Fetus
€n grossesse, sontsi fréquentes qu’elles ontommnte une affection à endure

;
ret un léger sacrifice en compensation de oy du be

<

LE NICOLETAIN, vendredi, 26 octobre, 1956
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Pourcorriger cette situation, les
comprimés Calcisalin contiennent
un second minéral, l’hydroxide
d'alumine, qui s'associe au phos-
phore au niveau de l'intestin, pour
formerune substance insoluble qui
ne peut être absorbée, permettant
ain:& au calcium de parvenir à un
niveau adéquat dans le sang.

Lecalcium, en quantité adéquate
dans le sang, libère la future
maman des douloureux symptomes
des crampes aux jambes, et lui
aide à donner naissance à un’ bébé . cium si il y a trop de phosphore

dans son sang.
e

Marie Favery quitta Québec, à

l'automne de 1647, porteuse de la

Supplique, et bien décidée à pour-
suivre et à obtenir en France l’é-
rection de la Confrérie du Rosaire
pour tout le Canada.

II. — Marie Favery en France

Fn commença-t-elle les démar-

ches, dès son arrivée en 1647 oul

pendant l’année 1648? Aucun docu-.

ment ne nous le dit. Tout ce que
nous savons, et qui peut nous ser-

vir de points de repére durant son

séjour en France, se résume à
quelques faits qui ne regardefit pas

directement le Rosaire, mais qui

nous aident à bien le situer. Son

mari, M. de Repentigny profite de

ce voyage pour faire commencer

en France le grand tabernable de
l’église paroissiale en voie de cons-

*ruction à Québec. À la fin de mai,

il quitta sans elle le port de La

Rochelle pour revenir au Canada.

Lors de cette traversée, il devait

mourir en mer, en juillet suivant.

Par une macabre coincidence, sa
femme, non encore saisie de cet in-

sident, lui annonça, par lettre du

31 juillet, le décès en France de  son commis général, le sieur des

Chastelets. C'est aussi en 1948 que!

normal, sans que son organisme à
elle devienne dépourvu de calcium.

Marie Favery porta sa dernière

grossesse et qu’elle donna naissan-

ce à un fils, son second Ignace, fu-

tur sieur de Pontsau. Le 23 sep-

tembre, partait de Québec pour la
rejoindre son gendre M. Godefroy,

tommé successeur de son mari

pour diriger la flotte.

IT, — Permission de

l'Archevêque de Paris

C'est en 1649 seulement due

nous la retrouvons occupée du Ro-
saire. Avait-elle déjà, à Paris, pré-
senté directement la requête au

Supérieur de Saint-Jacques. Elle

dut quand même passer par l’Ar-
chevéché pour en obtenir le visa

ecclésiastique. Ce nouveau docu-

ment est daté du 21 mai, Il se pré-
sente comme la copie textuelle-

de la première Supplique, mais a-

Jressée cette fois à Monseigneur

ou à l'un de ses Grands Vicaires.
Puis, en quelques lignes, I’Archevé-

œue de Paris (Jean-François de

Gondi) permit, en tant qu’il avait
le pouvoir, l'érection de la dite

Confrérie du Saint-Rosaire en ln

dite Nouvelle-France”. La seule

signature qui apparaît sur le docu-

ment est celle de “Beaudoyn”,

grand vicaire de Paris.

 

Bonnes Nouvelles pour les Ménagères

 

 

DES LUNCHS RECHAUFFANTS |!
POUR LES JOURS D’AUTOMNE

   

Les fraiches journées d'automne font

qu'on pense À nouveau à des plats
copieux et chauds tels que des soupes
fumantes. Justement ce.que vos en-
fants apprécient pour le lunch.

Après avoir travaillé toute la
matinée, les écoliers sont affamés.

Comme c'est bon de s'attabler devant
un grand bol de soupe aux légumes et
un sandwich au fromage piquant. Peut-
être bien qu'ils redemanderont des
deux afin de remplir leur estomac vide;
mais, après un tel repas nourrissant, ils
seront rassasiés. Et il semble que la
chaleur de la soupe soit bienfaisante à

leur esprit.

Par bonheur, tout un choix de bonne

soupes chaudes est à votre disposition.
Vous n'avez qu'à prendre,sur l'étagère,
l'une des ‘21 sortes” de soupes con-
densées. Et vous pouvez aussi mélanger
deux saveurs. Essayez la soupe aux

tomates avec la soupe au boeuf et

nouilles. Ou bien la soupe crème de

poulct avec la soupe crème aux

asperges.

C'est un vrai jeu que de garnir un

bol de soupe de façon à ce que son

aspect ravisse les yeux. Que pensez-

vous de blé d'Inde éclaté, blanc et
duveteux ou d'une rôtie coupée en
forme d'animal au moyen d'un coupe-

pâte, pour décorer une soupe aux tont-

ates? Ou bien faites un visage amusant

avec un cracker décoré qui flottera sur
la soupe; étalez du fromage sur le
cracker (utilisez des petits morceaux

d'olive ou des noix pour les veux. les
oreilles et le nez). Voilà une note gate

non seulement pour vos repas de rè-

union, mais aussi pourles rep:ts de tous fes jours

 
SOUPES ETSANDWICHS

POUR LE LUNCH
(ù manger à la maisen ou à emporter

à l'école)
Soupe aux Tomates (garnie de blé

d'Inde éclaté); Sandwich aux oeufs en
salade; Pommes; Beignes.
Soupe aux Légumes (garnie de bacon

croustillant): Sandwich au thon en
salade; Abricots; Petits fours au
gingembre.

Soupe aux Féves avec bacon (garnie
de saucisses de Francfort coupées en
tranches et grillées); Sandwich au
fromage et aux olives; Banane; Négril-
lons au chocolat.

LA SAUCE AMELIORE
LES SANDWICHS

uand vous avez un reste de viande
rôtie du diner, faites des sandwichs
doubles pour le repas suivant.
Amétiorez-les avec de la sauce (utilisez
1 boîte de sauce au boeuf). Pour chaque
sandwich, placez une tranche de viande
entre 2 rôties et mettez encore une
tranche de viande sur le dessus. Versez-
yla sauce brune chaude. Chaque boîte
contient 1){ tasse de sauce au boeuf,
suffisamment pour 3 ou 4 sandwichs.
Garnissez les assiettes de sandwichs
avec des morceaux de céleri croquant,
des bâtonnets de carottes et des mari-
nades. (a, c'est un repas!

ESSAYEZ LA SOUPE AUX
ASPERGES—ET AU CÉLERI

Cette combinaison de soupes est
merveilleuse pour être servie froide.
Mélangez 1 beite de soupe erér? d'as-

perges avec 1 boîte de soupe crèn: de

céleri et ajout-z-vy en remuant 1 boite

à soupe d'eau ct 1 de lait. Puis, pour en

rehausser Le saveur, ajoutez 2 cuiller es

à soupe de persil haché menn où 1

tasse de carottes rânies, Fritesr-{roicir 
perdant 4 hetres. Servez dans des vols

PAGE TROIS

 

 
Le merveilleux Service

de Préparation au Mariage

au Centre Catholique est maintenant orga-

nisé dans plus de 20 pays différents. Pour-

quot n’en pas profiter vous aussi, alors que

tant d'autres le font ! Inscrivez-vous !

 
Suivezle comme des milliers d'autres Pont suivi.

C’est très facile et vous ne le regretlerez pas.

ASSUREZ LE BONHEUR DE VOTRE FUTUR FOYER!

Êtes-vous en amour?

p Le bonheur sourit

vez

------

à Ceux qui s'y

D Un foyer heureux ne s'improvise pas!
Jeunes gens et jeunes filles dans l'impossibilité de suivre

Tes leçons orales à heures ot, jours fixes, LE CENTRE
CATHOLIQUE, pour vous aider à vous bâtir un foyer
heureux, VOUS OFFREson COURS DE PREPARATION

AU MARIAGE, PAR CORRESPONDANCE, que vous pou-
suivre à la maison.

Des milliers d'heureux MENAGES attribuent à ce cours
leur amour, leur succès et leur perpétuelle bonne ontente,

CENTRE CATHOLIQUE, 1, rue Stewart, Ollawa, Tél. 5-6751

Pour la ville de Montréal: 1600, rue Berri, Montréal. PL. 1954

ADRESSE onionrerans

reuvsuasencetss0s0000 deessécseressnnisste

Je désire recevoir, sans obligation de ma part, les renseigne-
ments sur le Service de Préparation au mariage, par corres.
pondance.
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IV. — Charte dominicaine du

Rosaire canadien

Une semaine plus tard, jour
pour jour, le 28 mai 1649, le Père

Charles Thebault, “Supérieur du

couvent des FF, Prêcheurs de

Saint-Jacques de Paris” signait

lui aussi un autre acte, en faveur
de la Fondation du Rosnire en

Nouvelle-France. Ce précieux docu-
ment, parce qu’il est la charte du

premier Rosaire organisé au Cann-

da; nous le mettons en relief. Dans
sa Lettre d'institution à “‘“Mes-

sieurs les habitants de Québce,
des Trois-Rivières et Montréal, en

la Nouvelle-France”, le Père The-
hauit, fidèle à la théologie mariale

de son Ordre et de son siècle, sut

également s'adapter à nos ancêtres
Le Rosaire, il l'appelle aussi le

chapelet, comme parfois le font les

gens du peuple. La Cunfrérie, af-
livme-t-il, c’est lu société même

du rosnire; groupement vraiment
marial que cette Confrérie de No-

tre-Dame-du-Rosaire! La “Dame

du Rosaire”, il ne la nomme pas

la. sainte Vierge, pas même une

seule fois; il la désigne unique-

ment sous le nom de “Mère de

Dieu”. Notre-Dame du Rosaire,
poursuit-il, est médiatrice, trésoriè-

re des grâces divines. Honorer la
Mère de Dieu par le Rosaire. c'est

honorer Dieu Lui-même. Grande

et suave dévotion que celle du Ro-
saire! Puis, il félicite chaleureu-

sement les habitants de la Nouvel-

le-France de bien vouloir traduire

leur dévotion mariale par le Rosui-

re. Pour nous, Canadiens, ce der-

nier point en particulier est à re-
tenir.

Avant d'accorder la permission
sollicitée, le Supérieur des Jaco-
bins tient aussi à déclarer que lo

Rosaire vient de Marie, par l'en-

tremise de saint Dominique et de

son Ordre, et que le Saint-Siège l’a
richement doté de faveur spirituel-

les, Pour tout dire, il est heureux
d’acquiescer, 1) pour faire suite

à la Supplique; 2) pour honorer
davantage Dieu et augmenter la

dévotion envers sa Mère; ct 5)
parce que 1'Ordinaire du lieu, lui-
même, le permet. Suit la clause
principale:

Par ces pr[sce]ntes, d’Autorité
Apostolique, et Commission expres-
se de Nfostre] R[évérendissi]me

Père Générale, Nous vous accor-

dons et permettons estre érigé et

institué (toute règle gardée), en
vos églises de Québec. Les Trois-Ri-

vières et Montréal, dépendantes du

diocèse de Paris, l'auguste et très  
   

 

 
 

 
 
  
 
 
  

   

; Trois ans dans le
A "VINGT-DEUX''

| vous vaudront

d'être prêt à défendre lo pays,
i si jamais c'est nécessaire.
À d'être plus apte & de mellleurs
# emplois.

HW do savoir obéir, donc de
d savoir commander.

À de vous fairo des amis pour
# lo resto de vos jours.

Ÿ de voyager av pays et à
À l'étranger.

M de vous préparer à la carrière
des armes, la plus fière

À qui soit. ASG-WR.2    

 

dévote Confrérie de Nostre Dame

du Rosaire ou chappelet, avec tou-

tes les grâces, indulgences, privi-

lèges ct faveurs dont les autres

semblables sociétez ot Confrairies

du St. Rosaire ont accoustumé de

jouir es lieux où elle sont légiti-

mement establies, Moyennant les

conditions ordonnées, et les règles

de la société observées. ;

Le 28 mai 1649, les églises de

Québec, Trois-Rivières et de Mont-

réal recevaient donc "espective-

menL, au nom de l'Ordre de Saint-

Dominique, l'autorisation de pos-

(suite à la page 2)

 

CHEVROLET PRESENTEDE
NOUVELLES TEINTES

11 n'est peut-être pus tout à fait

exact do dire que “le monde appar.
tient à In fomme”, munis c'est bien

vrai quand il s'agit du choix dos

couleurs d’une automobile, Les stn-
tistiques appuient cetle assertion,
En tenant compte de ce nit, Ge-

neral Motors of Canada offre cette

importants changomonts apportés

À ln décorntion intérioure des Che-
vrolet en 1957, Les appuie-bras du
siège avant sont ornés d'un motif

gothique uminci, qui donne une im-
pression de spaciosité ot d’éléggan-

ce, Les couleurs des beaux (issus

ei vinyles à motifs, à finis moder-

année une variété de nouvollos| nes sont assorties aux pointures

teintes fort agréables, assorties extérieures,

au vaste choix de carrosseries de la

Chevrolet 1957, En Lout, Chevrolet

présente 460 combinaisons de mo-

dèles et de teintes, à comparer à
364 en 1966, C'est le plus grand

choix de couleurs dans toute l'his-

toire de In Chovrolot, Dos 17 toin-

tes extéricures, sept sonl nouvelles,
On comple 16 Lleintes unies eb 16
combinaisons deux tons, On peut

obtenir une décoration deux-tons
dans tous les modèles sauf ln dé-

capotable.

Les sièges, les Lissus et le tn-

bleau de bord comportent les plus

Dans ln plupart des modèles, l’es-
pace pour la tête n été nceru, à

l'avant, tandis que l’espace pour

les jambes esl plus grand dang les
sadang et les coups.

Lu capot étant plus bas, lea pare.

brise offrent une moilloure visibi-
lité que pur le passé. L'augmenta-

tion de In surface vitrée est de 69

à 75 pouces carrés selon les modè-

les. Les instruments sont tous

groupds sous un large cnpot plat
fixé sur lu couronne du tablenu de bord, Les indicateurs A large sur-

(suite à In pngo 2)

 

ASSUREZ VOUS
dans bons territoires

Avantages nombreux,  Spécinux

gratis chaque mois, Commission

avantageuse. Vous gagnerez fnci-

lement de $50. à $75. par semaine.

$18. requis. JITO: Dept. 6 - 5130

St-Hubert, Montréal. 25 oct,

l'agence Jito

vacants.

 

DEMANDE ! Electricien de pre-
mitre classe pour Sorel, PQ. Ré-

pondez en donnant âge, éducation,
expérience et srdbire désiré. Ecrire

à Boîte Postale 206, Victoriaville.
25 oct.
 

DEMANDE: Homme pour voyager

régulièrement parmi Consomma-
teurs et vendre dans Victoriaville.
Relations permanentes avec manu-

facturier important. Brasseur d’af-
faires seulement. Ecrire à RAW-
LEIGH'S Dept. J-630-131, Mont-
réal, PQ. 26 oct.

 

POURQUOI ENDURER l'agonie

qu'amènent rhumatisme, sciatique,

lumbago? Les RUMCAPS aideront

à vous soulager. Consultez votre

pharmacien. 825 oct.

NUR 200 O00 NOOOORONOONDNNORMN4

: PETITESANNONCES:
MAISON A VIENDRE ; Bungalow
neuf situé à 44, rue Piché, en

brique jaune, façade en pierre.
Trois chambres à coucher, salon,
salle de bain, cuisine, cave cimen-

tée, sept pieds système de chauf-

fage nutomatique à l'huile, garage

chauffé à même In maison. Libre
à l’acheteur. S'adrenser à 23-A,
ruo DeCourval, Tél: PH, 2-2813,

Victoriaville. jno.
 

HOMME OU FEMME : Compa-
gnie bien établie désire ibmme ou

femme ambitieux dans Nicolet.

Aucune limite d'âge. Opportunité
de fnire $05,000.00 par année,
Aussi ouverture à temps partiel.
Pour application, écrivez à F.

RANGER, 350 St-Roch, Montréal,
4 oct.

 

MAISON A VENDRE : Bungalow
neuf situé à 44, rue Piché, en
brique jaune, façade en pierre,

‘Trois chambres à coucher, salon,

gallo de hain, cuisine, cave cimen-
tée, sept pieds, système de chauf-

fage automatique à l'huile, garage
chauffé à même la maison. Libre
à l'acheteur. S’udresser à 23-A,
rue DeCourval, Victoriaville. jno

 

consacrer à l'affaire.

entièrement garanti.

ront choisis seront nommés sans froide, 4 rartine

Occasion dans ce territoire

- GERANT DEMANDE
plein temps ou temps partiel

Un revenu de $200 ou plus par semaine à temps partiel, et du-

vantage à plein temps. Cette compagnie canadienne chosira un

hommeou une femme pour gérer cette affaire sensationnelle dans

votre territoire local. Aucune expérience nécessaire, car nous vous

enseignons tous les détails de l’uffaire. Tous les clients sont

trouvés par la compagnie et aucune vente n’est nécessaire.

Voici les qualifications requises:
1— Bon caractère et référence. . i

2— Un minimum de 10 heures par semaines à

3— Un capital d'environ $2,000 comptant est

Répondez à cette annonce immédiatement si vous avez les quali-

fications voulues et désirez une entrevue avec notrereprésentant
dans votre territoire. Inutile de répondre si vous n'êtes pas défi-

nitivement intéressé à diriger une entreprise d’'importagce, si

vous n’avez pas le capital vouluet si vous ne pouvez prendreune

décision immédiate après connaissance des faits, car ceux qui se-

en affaires et d'en retirer un revenu sans limite. CL i

Pour une entrevue personnelle duns votre localité, écrivez à:

J. W. WEBB COMPANY

1449 rue St-Alexandre, Montréal, P. Q.

donnant une description personnelle ainsi que

votre numéro de téléphone, |

délai. C’est une oceusion d’être

 
  

[vous aidons à commercer. l’as d’ex-

[Ecrire à RAWLEIGH'S Dept, J-

|A VENDRE OU A ECHANGER:

| Atelier de
priété situé dans le centre de la

| rait pour propriété ou terre avec

roulant.

|Terre noire.

{dresser a Billy SENNE-

SI VOUS ETES AMBITIEUX

vous pouvez bien réussir avec un

Commerce Rawleigh dans les

comtés Nicolet et Lotbinière, Nous

périence requise pour commencer.

639-2, Montréal. PQ. 25 oct.
 

netloyage avec pro-

ville de Drummondville d’une po-

pulation de 20,000 âmes. Echange-

S'adresser à 23, Bième

Avenue St-Jean-Baptiste, Drum-

mondville, Tél: GR.- 2-2410.
25 oct.

-- À VENDRE --
Gravier et sable à ciment.

* ,
Pierre. S’a-

  VILLE, La Baie du Febvre,

Cté Yamaska, Tél. 137-J.

 VENDEURS DEMANDES. Avons

hexoin de vendeurs agressifs pour

Samuel de Horton. Si vous êtes
umbitieux,  loignez nog rangs.

Ecrivez pour détails et catalogue

gratis à FAMILEX, Dept 8, Sta-
tion C, Montréal, 0.4

 

VENTE EXPRESSE : Clavigra-
phes Remington, Royal, Underwood

Smith, Standard reconditionnés.

Prix réguliers, $ 79.50, réduits à

$39.50. Aussi nouveaux clavigra-

phes portatifs, avec caisse,réduits

à 859.50; machines à additionner,

additionne jusqu’à $99,999.99,

seulement $19.95. Toutes ces ma-

chines sont complétement garanties

Dépôt de $5.00 et la balance

payable C.0.D.. Expédition im-

médiate. CROWN, 1011 Bleury,

Montréal, 1’. Q.
 

DBVENEZ VENDEUR pour com-

pagnie progressive, Plus haute

commission payée. Ouverture dans

St-Samuel de Horton. Ecrivez

pour détails et catalogue gratis

à FAMILEX, Station C. Montréal (jno) 6 sept. - j.n.o.
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Le R. P. Emile Deguire, c.s.c. nommé
directeur des relations

extérieures de l'Orafoire

 

Le R. P. Roland Gauthier, c.s.c.,
supérieur de l’Oratoire Saint-Jo-

seph du Mont-Royal, est heureux

d'annoncer aux amis du Frère An-

dré que le R. P. Emile Deguire,

C.S.C, son prédécesseur à la direc-
tion du sanctuaire, continuera de

se dévouer au progrès de l’oeuvre

à laquelle il a d'ailleurs consacré

déjà de nombreuses années.

Le R. P. Deguire s'étant identi-
fié de très près au Sanctuaire, ses
supérieurs ont jugé qu’il était tout
désigné pour assumer le nouveau

poste de directeur général des re-

lations extérieures de l’Oratoire,

fonctions qui l'appelleront à ser-
vir de trait d'union entre le sanc-

tuaire et ses bienfaiteurs, ses zéla-
teurs et zélatrices, les Associés du

Frère André et les nombreux col-
laborateurs bénévoles que l'oeuvre

compte dans tous les milieux.
Le R. P. Deguire dirigera tout

particulièrement le Fonds de cons-
truction du sanctuaire et prendra

la direction religieuse de diffé-

rents services dont les responsa-

bles sont des spécialistes laies déjà
au service de l’oenvre depuis quel-
ques années. Ces principaux ad-
joints laies du R. P. Deguire, sont

MM. Gilles Desroches, à la direc-
tion du programme de développe-

ment, Benoit-C, Hébert, à la di-
rection de In publicité, et Léo Cais-

se, à la direction de la promotion

des pèlerinages et de la revue

“L’Oratoire”,

Deux religieux de Sainte-Croix,

le R. P. Elphége Labonté et le R.

services de relations extérieures.

“La direction du sanctuaire son-
geait depuis longtemps à la créa-
tion de ce nouveau poste”, nous dit
le R. P. Gauthier, “Le Père De-
guire, qui connaît l'Oratoire ct ses

premier titulaire. TI] y sera donc
en mesure de faire bénéficier le
sunctuaire de sa vaste expérience,

Sa mission sera en vérité le prolon-
gement naturel des nombreuses ini-

tiatives dont le Père Deguire a été
responsable durant ses fécondes

années de ministère et de supério-
rat au sanctuaire du Mont-Royal,

alors qu'il s'est révélé un des plus
ardents continuateurs de l'oeuvre

du Frère André.”

 

Aulel et Calvaire dédiés
aux défunts à l’Orafoire

Le R. P. Emile Deguire, c.s.c.,
nous apprend au lendemain de sa

nomination comme directeur géné-
ral des relations extérieures de
l’Oratoire Saint-Joseph, que les

Amis du Frère André, à l’occasion
du mois des morts, ont décidé de

consacrer leurs offrandes destinées

au sanctuaire à l'érection dans le
choeur de la basilique d’un magni-

fique Calvaire de bronze qui sera

dédié au souvenir des défunts.

“Ce Calvaire aux proportionsgi-

gantesques, ‘précise le Père De-

fguire” remplacera la modeste    F, Sergius Lalonde, seconderont

LE NICOLETAIN, vendredi, 26 octobre, 1956

également le R. P. Deguire aux, sentement.
“De plus, les Amis du Frère

André,qui groupent tous les bien-
faiteurs du sanctuaire, feront éga-
lement servir leurs offrandes fai-
tes en souvenir des défunts à dé-

‘frayer le coût du superbe autel
amis comme pas un, en sera le[majeur de la basilique.

“Ainsi la pensée des bienfaiteurs
de l'Oratoire en faveur de leurs dé-
funts se perpétuera à l'année lon-
gue au sanctuaire de saint Joseph

patron de la bonne mort.

“C’est dire aussi qu'en rendant
possible la réalisation de ces deux
oeuvres vraiment dignes de la basi-

lique de saint Joseph, chacun aura
la certitude d’assurer aux ames
du purgatoire une participation

encore plus étroite au divin sacri-
fice, qui se répétera des milliers

de fois chaque année sur cet autel
et au pied de la saisissante repro-
duction de la tragédie rédemptrice

du Golgotha.”

LES BESOINS DU
SANCTUAIRE

Le Père Deguire en profite pour
signaler‘ que les besoins du sanc-

tuaire vont toujours en augmen-

tant à mesure que les fidèles l’u-
tilisent plus nombreux pour y pra-

tiquer leur dévotion à saint Jo-

seph. Le gros oeuvre des murs in-

térieurs étant terminé, le temple

peut servir en tout temps, mais

son utilisation, on le comprendra

aisément, entraîne inévitablement 
croix de bois que nous avons pré-

des frais considérables d’entretien,

aux frais généraux déjà nécessai-
res pour le maintien du sanctuaire;
personnel religieux et laie, service

du culte, secrétariat, réparations,
etc, frais considérables que ne
sauraient couvrir pleinement les
revenus que l'Oratoire peut tirer
de ses services au publie tels que
livres, comptoirs d'objets de piété,

cnféteria, ete.
“Voilà simplement esquissés les 

 de chauffage, d'éclairage, etc.

besoins du sanctuaire,et notre es-

poir de Jes voir comblés par la cha-
rité empressée des Amis, du Frère

André.”

Actions émises à prix
avantageux pourses
employés
Le personnel de la compagnie

Shawinigan Water and ‘Power et

de trois filiales en propriété ex-
clusive aura de nouveau l'occasion

d'acheter des actions ordinaires de
la Shawinigan à un prix avanta-

geux et par voie de retenues sur
les salaires, a aujourd'hui annoncé

le président J. A. Fuller.

Les actions seront offertes aux

4,000 employés réguliers de la
compagnie-mère, de la Shawinigan

Chemicals Limited, de la Shawini-

gan Engineering Company Limited
et de la Shawinigan Buildings Li-

mited.

Près de 1,300 employés s'étaient
prévalus d’une offre semblable il

y a trois ans et ils avaient ensem-

ble souscrit 31,441 actions.

 

 

 

 

 
 

 

 
 

    
 

 
     
   
   

 

 

 

 

 

 

 
Performance sans pareille au cours d’une épreuve épique sur la grande route

ALCAN vers | Alaska!

Voici les camions qui ont triomphé de la grande route ALCAN—une des routes les plus rudes

qui soient. Six nouveaux camions Chevrolet 57, chargés, se sont élancés de Dawson Creek,

C.-B., pour parcourir une distance de 1,520 milles de route montagneuse et boueuse, par la

pluie et la grêle et pur loutes les difficultés naturelles imaginables, pour arriver à Fairbanks,
-

en Alaska. Voyageantnuit et jour, ces camions ont fait le parcours, tortueux au possible, dans

moins de 45 heures; c’est un trajet qui prend normalement 72 heures.

Comme un ruban mal déroulé, lu grande Toute
Alcan tourne ct retourne sur une distance de
1,520 milles le long de la dernière frontière de
l'Amérique du Nord. Elle grimpe les montagnes
vertigineuses, d’une beauté impressionnante, et
traverse les forêts désertes du Yukon. Cette
route représente une merveille du génie mo-
derne, mais aussi un défi aux camions qui
doivent la parcourir!

EN TETE AVEC LES CARACTERISTIQUES LES PLUS MODERNES
le nouveau Taskmaster V8 de pouces cubes développe 160 cv de couple élevé Standard
dans les séries 1800 et 1700; facultatif dans les séries 1300 à 1600, moyennant supplé-

ment. Jusqu'à 220 cv dans lo série complète de moteurs de comions Chevrolet VB et 6.
Transmission Powermatic révolutionnaire. Cette transmission automatique à six vitesses

est facultative moyennant supplément dans les séries 1600 à W1900; elle à été mise au
point spécialement pour le transport lourd. L'Hydro-Matic est offerte dans los séries 1300,
1400 et 1500, également moyennant supplément.

Nouvelle ligne 1957 adaptée au travail — Rend les comions Chevrolet plus attrayants
que jamais. Il existe trois modéles différents.

C'est une route qui fait vieillir un camion avant
lè temps! C'est une route où le gravier martelle
UN Camion sans pitié, où la poussière fine obstrue
le moteur et où les ornilres impitoyables font
subir au châssis des mois et des mois d'usure au
cours de quelques centaines de milles,
Voilà la route choisie pour l'épreuve des nou-
veaux camions Chevrolet 57. Le résultat, en

performance, en résistance et en facilité de

du camionnage.

heures, His ont voyage jour

manoeuvre. abat tous les records dans l'histoire

Six nouveaux camions Chevrolet de catégorie
poids léger. poids moyen et poids lourd ont
parcouru toute la route Alcan en moins de 45

et nuit. mais il ne
S’agissait pas d'un coneurs de vitesse, Is s'agissait
d'éprouver la capacité de ces nouveaux camions
Chevrolet de résister aux conditions extrêmes
qui existent sur la route Alcan. L'équise d'essai
Chevrolet a fait les arrêts nécessaires et n'a
jamais dépassé la vitesse imposée par la loi.
Comme épreuve supplémentaire. deux camions
ont parcouru toute la distance sans que l'on ait
une seule fois arrété les moteurs.
Tousces résultats se trouvent danslc journal de
l'AAA.De plus, aucun autre/ I camion nouveau n’a
jamais subi de tels tests avant sa présentation.
Passez voir ces nouveaux championsde l’Alcan.

Les modèles à cabine avoncée ct abaissée déclassent aujourd'hui les modèles à cabine
au-dessus du moleur par leur ligne surbaissée et plus attrayante; lu cabine facili:e
l'entrée et lo sortie et épargne le temps d'entretien. Elle offre tout de même tous les
avantages de la cobine au-dessus du moteur.
Les champions poids lourds, modèles tandem à couple triplé, ont un nouveau P.B.V. allant
jusqu'à 32,000 tb et P.B.C. allant jusqu'à 50,000 Ib. L‘essieu arrière en tandem et pe: face
tionné du camion Chevrolet offre un "diviseur” de puissance intégrant à trois vitesses
avec une action ‘’auto-dirigeonte”’ qui diminue l'usure des pneus et facilite lo manoeuvre.

Lo rondonnée del'équipe Chevrolet sur la route Alcan a été sanctionné

par l'American Automobile Association, qui en à certifié les résultats. AND[

Eprouvessur la grande route ALCAN.. les champions de tousles poids.
l'équipe d'essoi Alcan ropporte jusqu'à 20 milles au gollon!
Ce chiffre est fondé sur les statistiques officielles de l'AAA pour
Je modèle Caméo, muni du célèbre moteur Thriftmaster 6 et
de l'overdrive (facultatif, moyennant supplément).
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 Seuls les dépositaires

Rue St-Jean Baptiste

 

Toute la distance a été parcourue avec la transmission “directe”
grâce à Powermatic! Comme épreuve spéciale, ce tracteur série
1900, muni du Powermatic, a parcouru toute fa grande route
Alcan — par monts et par vaux — malgré les efondrements du

ans la même gamme de marche avant.
GAs,

autorisés

NICOLET

mion 1957,
Le nouveau Super Taskmaster VB aplonit les montagnes! Ce ca-

Série 1800, muni de son moteur VB de 283 po. cu.
à triomphé des montées de l’Ajcan. Il a effectué des mantées
vertigineuses avec l'agilité d'un chamois des Alpes,

  CT-157DF

HOULE AUTOMOBILE ENRG
TEL.: 298

Ces déboursés viennent s'ajouter

L'ASSOCIATION DE CHASSE ET PECHE
DE LA REGION DE MONT LAURIER EN

L'Association des Chasseurs et

Pécheurs de Montréal se classe
maintenant en troisième position.
Les dernières semaines de pê-

che de la saison ont apporté plu-

sieurs changements dans la posi-

tion des Clubs et Associations de

pêche comme on pourra le consta-
ter en lisant la liste suivante :
1.— Association de Chasse et Pé-

che de la région de Mont

Laurier.
2.— Association de Chasse et Pê-

«he de Chicoutimi-Lac - Lac

St-Jean

3.— Association des Chasseurs et

Pécheurs de Montréal Inc.
b.— Club Sportif des Pécheurs du

Lac St-François
6.— Club de Chasse et Pêche de

Chambly Inc,
7.— Stanstead County Fish &

Game Club.

8.— Association de Chasse

Péche des Laurentides
9.— Association des Pécheurs

Sportifs et des Chasseurs du
St-François Inc.

10.— Club de Conservation
Memphremagog.

11.— Club de Chasse et Pêche de

 
et

du

TETE DU TOURNOI DE PECHE MOLSON
Montréal-Nord.

12— Yamaska Conservation Asso-
ciation

13.— Le Club de Chasse et Pêche
du Petit Lac Magog.

14— Chasseurs ct Pécheurs Lé-
visiens Inc. 7

15— Société des Shasseurs et
Pêcheurs de Hull.

Les dirigeants des Clubs et As-
sociations participant au Tournoi

Molson 1956 sont priés de noter
que le Tournoi se termine le 31

octobre et qu'aucune formule de
participation ne sera acceptée

après le dix novembre.
La distribution des trophées et

des prix aux Clubs et Associa-

tions de pêche gagnants aura lieu

au cours du banquet annuel de la
Fédération des Associations de
de Chasse et Pêche du Québec,

samedi, le ler décembre lors du
grand congrès qui se tiendra cette
année à Granby

La distribution des médailles

et des prix aux pêcheurs gagnants

se fera individuellement au cours
de l’hiver dans chaque Club ou

Association au cours de réunions
spéciales,

 
 

350e anniversaire

SAVEZ-VOUS QUE...

Il y a 350 ans naissait, le 12 no-

vembre 1606, dans la ville de Lan-

gres, celle qui fut la première in-

firmière laique de l’Amérique du

Nord. Jeanne Mance mérite par

son courage et son dévouement d’ê-
tre donnée en modèle à toutes les

infirmières du Canada?

SAVEZ-VOUS QUE...

Récemment, à la graduation des

infirmières de Montréal à l'Eglise

Notre-Dame, Son Eminence le

Cardinal Paul-Emile Léger rap-

pela avec éloquence l’héroisme et

la verfu de Jeanne Mance?

SAVEZ-VOUS QUE...
L'oeuvre créée par Jeanne Man-

ce, à l’Hôtel-Dieu de Montréal, n’a

cessé de progresser et de s'accroi-

tre sous la direction des Religieu-
ses Hospitalières?

Son esprit de charité et de dé-

vouement se perpétue dans l’âme

es milliers d’infirmières catholi-

ques qui la prennent pour modèle

et, à son exemple, font rayonner

au chevet des malades la splendeur
{le la çharité du Christ?

Jeanne inspire encore de nos

jours ces admirables apôtres lai-

ques, ces chrétiens d’élite qui dans

du royaume du Christ?

AVEZ-VOUS ENTENDU

DIRE QUE...

La cause de Jeanne Mance n’en

est encore qu’aux premiers sta-
ges? ‘

Seules nos prières et notre con-

fiance obtiendront les miracles qui

lui feront franchir les dernières
étapes sans trop de délais?

Le dévouement de Jeanne est

toujours aussi attentif à nos moin-

dre besoins et aussi empressé à
soulager toutes les miséres?

Pour la gloire de Dieu et pour

donner au Canada sa première
sainte laique, nous devons supplier

la divine Providence d’accorder les

faveurs éclatantes qui vaudront à

“la première infirmière laique de
l'Amérique du Nord” l’auréole des

 

 

Nouvelle coiffure

spéciale-pour vous
Pour

embellir

votre
physio-
nomie,
pour a-
voir une |?

coiffure

facile à

entrete-

nir, ayez
recours

à la com-
pétence
de notre

person.

   
nel.

 

Appelez aujourd'hui pour

retenir le jour et l'heure de
votre visite.

SALON

FLEUR de LYS
21 rue Brassard

NICOLET
Tél: 503

Mlle Blandine Lavoie
 
le monde travaillent i l'extension|’

bienheureux ?

VOULEZ-VOUS

Faire connaître Voeuvre et les

admirables vertus de Jeanne-Man-

ce? Lisez et faites lire une des
nombreuses publications sur sa vie
et son apostolat.

VOULEZ-VOUS
Secourir les malades et les affli-

gés, relever leur moral), hâter leur

guérison? Recommandez - les à

Jeanne Mance, amenez-les à de-

mander le soulagement de leur pei-

ne par son intercession.

VOULEZ-VOUS

Travailler à la glorification de

Jeanne Mance, hâterl'heure de cet-

te glorification? Consacrez-vous à

son service, faites-vous l’apôtre de

Jeanne Mance, Faites connaître

sans tarder vos intentions et les

faveurs obtenues par son interces-
sion.

Adressez-les au:

CENTRE JEANNE MANCE
HOTEL DIEU
MONTREAL

Autobus scolaires:
signaux d'arrêf

De nombreux services d’autobus
unt été organisés pour l'usage ex-

clusif des écoliers dans les villes

et les campagnes. Quand un de ces

(autobus est arrêté pour laisser

descendre ou faire monter des éco-

liers, il va sans dire qu’il ne doit

pas être dépassé par les automo-

bilistes qui suivent, avertit la Li-
gue de Sécurité de la province de

Québec. Ceux-ci doivent se rendre

compte que ce sont des enfants qui

utilisent cet autobus et qu’ils peu-

vent aussi bien surgir en courant

au milieu de la- route ou de la rue.

Que l’autobus scolaire arrêté en

bordure de la route soit un signe

d'arrêt pour tous les automobilis-
tes,

Le Grand lac de Ours dans les

Territoires du Nord-Ouest est le

plus grand lac entièrement situé

à l'intérieur des frontières cana-

diennes.

 

“ NOMINATION
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M. Ciuy Pérodeau, gérant des
ventes du district de Montréal, à
aunonré récemment la nomination de

L'art de prévoir au volant
L'automobiliste qui ne peut pré.

voir les circonstances de la rou-
te ne devrait jamais conduire seul
une voiture, car il manque eng.
re d'expérience, dit la Ligye de
Sécurité de la province de Québec
Au volant de sa voiture, il faut sa.
voir regarder loin en avant, pré
voir le mouvement des autres au-
tomobilistes, surveiller les sorties

.

en un mot, être toujours prêt à fai,
re face à toute éventualité,

eee

Conseil ….
(suite de la 1ère page)

de la Jeunesse Agricole Catho.
lique Inc. et des communiqués sur

de la J.A.C. aux Ecoles d’Agricy).
ture et du Programme d'action
57-68,

Mille Cécile Allard (de Joliette)
représentante de la J.A.C. au con.
grès des Jeunesses Féminines à
Rome, donnera un rapport de ce
congrès et Mlle Anna-Muriy Pi.
geon de l'Action Catholique Ca.
nadienne donnera l'aspect humain

rope,

—=————

Désasirenx. . .
(Suite de la 1ère page)

breux pompiers volontaires qui
S’étaient transportés sur le lieu
de l'incendie n’ont pas pu maitri-
ser le feu et la bâtisse fut rasée
de fond en comble ainsi que son
contenu. Cependant il fut possible
de sauver un camion, propriété
de M. le nettoyeur Leblanc de Ni.
colet ainsi qu’une automobile neuve
Depuis maintenant ün an, c’est

la deuxième fois que M. Bruno
Mailhot subit des pertes par le
feu. Lors de la conflagration du

21 mars 1955 qui dévasta toute
la partie commerciale de la ville
de Nicolet, le garage de M. Muilhot
avait été détruit.

Funérailles.
(suite de la 1ère page)

Mère de Nicolet, les Elèves de
l'Institut Familial, de Nicolet.

L'inhumation du corps eut lieu
au- cimetière de la communauté

à Nicolet.

Nos plus sincères sympathies
à la famille de la défunte et à la

communauté des RR. SS. de l'As-

somption de la Sainte-Vierge.

 

Guide de la scie
(suite de la 1ère page)

4— Les parties brisées ou usa-

gées du guide de la scie ne doivent

pas être remplacées par des mor-

ceaux quelconques.

(Quebec Lumbermen’s Accident

Prevention Association)
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Chirurgien-dentiste

27, rue Notre-Dame
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MESHNEMECHOD

CHICHTNIECESINY

Tél. 201.

J.-N. Courchesne
confection pour

   

  

hommes

18, rue Notre-Dame

NICOLET

Château Nicole!
Brochu et Gibault. Prop.

24 chambres. Eau chaude ‘ i

troide. Cuisine Canadiene®. |

 SaHe de réception.

2
: iM. CLAUDE BASTIEN au poste de |X lets. v

représentantdes ventes du distria A comp qui. 110 à
omprend Montréal, les cantors .
Fest! et Joliette, Né et éduqu® à N M, rue Panet

Montrénl, M. Bastien entraàlu TCA |Q NICG.ET i
dy n quatre ans. IIcstofficer durs i {
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privées et les routes Bécondaires;

  

les Cours d'Education Populaire, _
sur le service des Aides Familiales j

et chrétien de son voyage en Ey. a
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